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PAROISSE D’ERMONT   

  

VINGT-SEPTIEME DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE « B » 

(07/10/2018)  

 

Les textes liturgiques qui nous sont proposés en ce jour nous conduisent 

à revisiter le beau projet de Dieu pour l’humanité tout entière. Et déjà Dieu nous 

invite à y collaborer librement mais fidèlement. 

Dans la première lecture tirée du livre de la Genèse, l’auteur sacré nous 

présente clairement la volonté de Dieu « Il n’est pas bon que l’homme soit 

seul ». Notre Dieu n’est pas un Dieu solitaire. Il est Trine. Et de ce fait il ne peut 

pas laisser l’homme seul. C’est pourquoi il lui donne une compagne et non une 

esclave. Force est  donc de voir que la femme fait partie de la création dès 

l’origine. Elle est surtout un cadeau de Dieu pour l’homme. Sans elle, l’homme 

ne peut pas être heureux et l’humanité serait incomplète.  Ce beau projet de 

Dieu pour l’humanité est perçu comme une renaissance. Le réveil de l’homme 

peut bien être compris à travers cette belle image du sommeil. En fait, le 

sommeil renvoie à la nuit. Et lorsque l’homme se réveille, c’est une nouvelle vie 

qui commence. Il n’est plus seul, ils sont deux homme et femme. Dieu marie le 

premier couple. C’est le sacrement de mariage institué par Dieu. Ce beau projet 

de Dieu pour l’homme présenté par l’auteur sacré du livre de la Genèse a toute 

l’onction de Jésus dans l’évangile. 

En réalité Jésus rétablit la vraie destinée du couple qui est d’être à l’image 

de Dieu. Dans sa marche vers Jérusalem, Jésus est pris d’assaut par les 

pharisiens. Ces derniers le mettent à l’épreuve. « Est-il permis à un mari de 

renvoyer sa femme ? » La question concerne le divorce. Dans sa pédagogie, 

Jésus renvoie ses détracteurs aux Ecritures. Puis il reprend le projet de Dieu. « Au 

commencement de la création, Dieu les fit homme et femme. A cause de cela, 

l’homme quittera son et sa mère, il s’attachera à sa femme, et tous deux 

deviendront une seule chair. Donc, ce Dieu a uni, que l’homme ne le sépare 

pas ! » A travers ce rappel de l’Ecriture de Jésus, on comprend que si le couple 

humain est l’image de Dieu, il est indissoluble et indissoluble. Dieu est l’auteur 

du mariage et l’homme a initié le divorce à cause de la dureté des cœurs. 

L’homme à l’image de Dieu est un homme libre qui quitte la sécurité parentale 

pour s’attacher à sa femme pour fonder un nouveau foyer. Jésus remet les 
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relations humaines dans le projet de Dieu. Ce projet est ouvert à tous mariés ou 

célibataires. Le message de Jésus concerne toute l’humanité, si habile à se diviser 

et par ricochet se à mettre en péril de mort. En outre, le mariage perçu comme 

alliance entre deux personnes, peut nous rapprocher de l’alliance qui nous lie à 

Dieu lors de notre baptême. Que de fois nous nous détournons de nos 

engagements baptismaux et par conséquent de Dieu ! Pour correspondre 

véritablement au dessein d’amour que Dieu pour chacun d’entre nous, nous 

sommes appelé à nous dépouiller du vieil homme et nous revêtir de l’homme 

nouveau.  

L’auteur de la lettre aux hébreux nous renvoie à Jésus. Il faut repartir du 

Christ ! Il s’est abaissé pour nous élever. Il s’est humanisé pour nous diviniser. 

D’autant plus c’est sur la croix que nous découvrons l’Amour du Père pour le Fils, 

car Il ne l’a pas condamné à souffrir, mais appelé à devenir par la souffrance le 

Sauveur et le modèle de tous les hommes. L’Amour reste donc la clef de voûte 

de nos relations. 

En ce dimanche où nous faisons mémoire de Notre Dame du rosaire, allons 

à Marie et par son intercession, demandons au Seigneur la grâce de rester fidèles 

à nos engagements.  

Père François NOAH, SAC 


